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“Angers Loire Métropole est aujourd’hui reconnue 
comme un territoire capable d’accompagner les grandes 
transformations industrielles de notre époque.”

L actualité économique de ces dernières semaines a apporté 

de bonnes nouvelles pour Angers Loire Métropole. Deux 

annonces majeures viennent en effet confirmer la place 

importante de notre territoire parmi les pôles industriels 

et technologiques les plus attractifs de France.

D’un côté, Scania investit 70 millions d’euros sur son site angevin afin 
de préparer la production de poids lourds électriques.
De l’autre, Foxconn, leader mondial de la sous-traitance électronique, 
s’associe à Bull et choisit Angers pour un projet consacré à la 
fabrication d’équipements stratégiques pour l’intelligence artificielle.

Angers Loire Métropole est aujourd’hui reconnue comme un territoire 

capable d’accompagner les grandes transformations industrielles 

de notre époque, qu’il s’agisse de la mobilité décarbonée ou de la 

révolution numérique. Dans un contexte économique souvent marqué 

par l’incertitude, ces décisions sont des signaux particulièrement 

encourageants. 

Cette confiance repose sur des atouts reconnus : un tissu économique 

diversifié, de nombreux établissements d’enseignement supérieur 

et une qualité de vie dont la réputation n’est plus à faire ! Elle est 

aussi le résultat d’un travail collectif, avec notre agence économique 

Aldev, avec nos partenaires, mené depuis plusieurs années pour 

accompagner les entreprises dans leurs projets de développement.

La distinction obtenue pour la deuxième année consécutive (au 

baromètre Arthur Loyd), qui classe Angers première métropole de 

France dans sa catégorie pour son attractivité, vient conforter cette 

dynamique. Les choix de Scania et de Foxconn en sont aujourd’hui 

une illustration concrète.

Avec ces nouveaux projets, c’est une étape importante qui s’ouvre 

pour notre territoire, porteuse d’opportunités pour l’emploi, l’industrie 

et le rayonnement d’Angers Loire Métropole. Q

Des bonnes nouvelles économiques 
pour Angers Loire Métropole !
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Christophe Béchu 
président d’Angers Loire Métropole
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En balade pour réfléchir 
au développement du territoire

U
n parcours en cinq étapes 

avec départ place de 

l’église : c’était le pro-

gramme de la balade 

thématique proposée le 

3  juin au Plessis-Grammoire, dans 

le cadre de la révision du Plan local 

d’urbanisme intercommunal. Une 

vingtaine de personnes était au ren-

dez-vous, accueillie par l’urbaniste 

Lise Colliard : “Le but de la visite est de 

questionner les aménagements pas-

sés ou en cours, recueillir vos ques-

tions et observations.” Pour cela un 

“carnet de balade” est remis à cha-

cun, avec des indications historiques, 

patrimoniales et urbanistiques sur 

les différents secteurs observés. Et 

surtout des pages vierges destinées 

à recevoir les remarques et proposi-

tions des participants.

Au fil de la visite, les échanges se suc-

cèdent : réaménagement du bourg, orga-

nisation de la voirie, flux des véhicules… 

“L’enjeu est de trouver le bon équi-

libre entre intérêt privé et développe-

ment collectif”, relève l’ancien maire 

Philippe Abellard, présent lors de la 

visite. Un simple banc peut ainsi poser 

question : la suggestion est faite d’en 

installer un sur l’espace vert de la rue 

des Griottes. Avec le risque d’en faire 

un lieu de regroupement, à quelques 

mètres des jardins des riverains. Sans 

bonne ou mauvaise réponse, le débat 

amène à s’interroger sur les possibles 

conflits d’usage, la vocation souhaitée 

pour cet espace… En somme, tout l’en-

jeu de ces visites : partir d’observa-

tions au ras du terrain pour réfléchir 

collectivement au développement du 

territoire. Q

Balades et ateliers sur inscription. 
Information sur angersloiremetropole.
fr/plui-evenements

Jusqu’au 24 juin, des balades et ateliers ouverts à tous sont organisés 
dans le cadre de la révision du Plan local d’urbanisme intercommunal. 
Autant d’occasions de participer très concrètement à la réflexion 
sur l’avenir du territoire.
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Les prochains rendez-vous 
du plan local d’urbanisme
16 juin : balade thématique à Angers Saint-Serge, de 17 h 30 à 20 h.

17 juin : balade thématique à Avrillé, de 13 h 30 à 16 h.

18 juin : atelier mobilité à Angers, de 18 h à 20 h.

24 juin : balade thématique à Montreuil-Juigné, de 13 h 30 à 16 h.
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Carnet en main, une vingtaine de participants était au Plessis-Grammoire le 3 juin pour une balade thématique, guidée par une urbaniste .



Le festival littéraire Cultissime sera de 

retour pour une 3e édition, du 25 au 

27 septembre, à Angers. La venue des 

auteurs de best-sellers Marc Lévy, 

Katherine Pancol et Marie-Aude Murail 

est confirmée. Tout comme celle de 

l’auteur de thrillers Karine Giébel et 

de Thomas Schlesser (Les Yeux de 

Mona). Côté bande dessinée, Marion 

Montaigne (Dans la Combi de Thomas 

Pesquet et Space Montaigne, écrits 

en collaboration avec l’astronaute 

français) mais aussi Renaud Roche 

et Laurent Hopman (Les Guerres de 

Lucas) ont répondu présent. Le festi-

val se déroulera à la collégiale Saint-

Martin pour les grandes rencontres, 

à la tour Saint-Aubin pour une exposi-

tion de l’œuvre de Benjamin Rabier, au 

musée des beaux-arts (tables rondes) 

et aux salons Curnonsky (librairie et 

dédicaces). Q

Programme et billetterie 
sur cultissime.org.

Marc Lévy, Marion Montaigne 
et Katherine Pancol à Cultissime

en bref
Dans les communes

UNE ENQUÊTE  
SUR LA CRUE DE FÉVRIER
Une enquête en cours recueille 

les témoignages des habitants 

des communes touchées par 

la crue de février 2026. Pour 

mieux comprendre la manière 

dont cet épisode a été vécu, 

le Syndicat mixte des Basses 

Vallées angevines et de la 

Romme (SMBVAR) invite à 

répondre à un questionnaire en 

ligne. Les résultats permettront 

de mesurer l’efficacité 

des actions de prévention 

menées ces dernières 

années et d’adapter celles à 

venir. angersloiremetropole.fr

Les Ponts-de-Cé
EXPLORER  
LA PETITE VICOMTÉ
Une visite de la centrale 

solaire de la Petite Vicomté

est proposée mardi 

8 septembre, à 18 h 30.

En compagnie d’un guide 

professionnel. Billetterie sur 

destination-angers.com

Angers
BOUTIQUE SOLIDAIRE
Le Secours populaire ouvre 

O’POP UP, un espace de 

solidarité éphémère, jusqu’au 

8 juillet, au 49 bis, rue Saint-

Julien : vêtements, chaussures, 

décorations, petits meubles de 

seconde main, à bas prix, du 

mardi au samedi, de 11 h à 18 h.

Une nouvelle station d’autopartage Citiz à Beaucouzé
Une nouvelle station Citiz, baptisée “Centre Beaucouzé”, vient d’être installée 

rue du Bourg-de-Paille (parking de La Poste). Elle met à disposition une Citroën 

C3 à boîte manuelle, accessible en libre-service via l’application Citiz. Ce service 

d’autopartage permet d’utiliser une automobile uniquement lorsque c’est 

nécessaire, évitant ainsi les coûts liés à la possession d’un véhicule. Quelques 

chiffres clés : une voiture partagée économise jusqu’à 19 000 km par an par 

rapport à un véhicule personnel et libère jusqu’à trois places de stationnement 

en voirie (source Ademe, enquête nationale autopartage 2022). Le tarif Citiz 

inclut le carburant, l’entretien et l’assurance. Q

citiz.coop

Marc Lévy. Marion Montaigne. Katherine Pancol.

Comment lutter contre le moustique tigre
Pour limiter la prolifération du moustique tigre, il est important de ne pas 

laisser l’eau stagner dans les jardins, sur les balcons et terrasses. Les larves 

prolifèrent dans l’eau où, en été, elles peuvent se développer en moins d’une 

semaine. Coupelles, soucoupes de pot de fleurs et autres récipients doivent 

être vidés ou rangés, les récupérateurs d’eau fermés par un couvercle her-

métique, une moustiquaire ou encore être renouvelés toutes les semaines. 

Informations sur pays-de-la-loire.ars.sante.fr

Le saviez-vous ?
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Dans la cadre du sommet d’affaires 

Choose France, à Versailles, le fabri-

cant de poids-lourds suédois Scania 

a annoncé 70 M€ d’investissements 

dans son site angevin pour créer des 

lignes d’assemblage de camions élec-

triques, en plus de la production de 

véhicules thermiques. C’est au vu de 

son très haut niveau de compétences 

que l’usine angevine a été choisie pour 

bénéficier de cette importante inno-

vation. “Cette annonce majeure pour 

Angers se traduira par l’extension du 

site industriel de Scania Production, 

l’installation de nouveaux équipe-

ments de pointe permettant d’ac-

célérer l’électrification du transport 

routier et bien sûr la création de nom-

breux emplois à Angers”, explique 

Christophe Béchu, président d’Angers 

Loire Métropole. Objectif : être opé-

rationnel en 2029. Scania Production 

Angers assemble chaque jour autour 

de 100 camions thermiques et compte 

environ 1 450 collaborateurs.

Des millions d’euros 
pour Bull Angers
Autre annonce spectaculaire, toujours  

dans le cadre de Choose France : le 

Taïwanais Foxconn, leader mondial de 

la sous-traitance de composants élec-

troniques, investira des millions d’eu-

ros dans l’usine angevine de Bull. Le 

but : renforcer les infrastructures de 

production liées au développement 

de l’Intelligence artificielle.

Pour rappel, Bull, à Angers, est le 

seul site en Europe à fabriquer des 

supercalculateurs parmi les plus puis-

sants du monde (capables de réali-

ser plus d’un milliard de milliards de 

calculs par seconde).

“Ces investissements records confir-

ment notre stratégie pour faire d’An-

gers Loire Métropole un territoire 

d’industrie, d’innovation et d’oppor-

tunités”, conclut Christophe Béchu. Q

Des investissements spectaculaires  
pour Bull et Scania

Pour produire des camions électriques, le Suédois Scania investit 70 M€ dans son site angevin.

Plusieurs zones du lac de Maine sont actuellement en 

chantier, dont le pôle d’activités nautiques et la rive nord-est, 

proche du parc Balzac. L’objectif de ces travaux est pluriel : 

favoriser l’épanouissement de la flore existante (320 variétés 

répertoriées), replanter certaines parties du parc, préserver la 

faune (dont les 73 espèces d’oiseaux inventoriées) et les zones 

humides, restaurer les berges… Le lac de Maine, d’une surface 

de 200 ha, contribue à maintenir la fraîcheur du centre-ville 

d’Angers et à absorber les émissions de gaz à effet de serre. 

Sur le volet des déplacements, le but de ce réaménagement 

d’ampleur est de dessiner un axe principal pour les cyclistes, 

séparé des piétons et de limiter la présence des voitures sur le 

site. Cette première phase de travaux s’étendra sur 18 mois. 

Elle est menée en parallèle de la réhabilitation de la pyramide. 

Le lac de Maine en travaux pour 18 mois

Une piste cyclable sécurisée et un parking avec une 
cale de mise à l’eau en construction au lac de Maine. 

T
H

IE
R

R
Y

 B
O

N
N

E
T
 

A
T
Y

P
IX

5

ÉTÉ 2026 / N°135

 actu métropole



Entreprendre 
à vélo

Ils sont paysagiste, plombier, menuisier, électricien ou livreur et 
chacun exerce son activité à vélo pour des raisons écologiques, 

économiques, pratiques et pour une meilleure qualité de vie. 

À 
8 h pétantes, les paysagistes de 

Sicle sont prêts à partir. Devant 

leur atelier de la place Giffard- 

Langevin, à Angers, rangée en 

ordre de bataille, une armada 

de vélos électriques attelés à des remorques 

qui peuvent tracter jusqu’à 200 kg d’outils et 

de matériaux. Leur chargement est impres-

sionnant : échelles, débroussailleuses, sacs 

de terreau, arbustes et même un broyeur de 

80 kg. “Le pire que j’ai eu à transporter ? Des 

dalles de béton qu’on évacuait d’un jardin 

aux Ponts-de-Cé. Je n’ai jamais roulé à plus 

de 10 km/h durant tout le trajet !”, se souvient 

Hugo, tout sourire, paysagiste chez Sicle de-

puis deux ans. Dans la Doutre, où un quatuor 

d’artisans du bâtiment sillonne le quartier à 

vélo cargo, le défi est le même. 

Il n’est pas rare qu’Alexis, plom-

bier, véhicule des chauffe-eaux 

de 200 l dans sa caisse. Léo-

nard, menuisier, est bien souvent 

chargé de diverses ponceuses, 

tréteaux, aspirateurs… “Je fais 

directement livrer le bois chez les clients”, 

précise-t-il. Benoît et Vincent, électriciens, ont 

leurs vélos remplis de câbles mais peuvent 

aussi transporter des radiateurs.

Qu’importe si être artisan à vélo nécessite une 

logistique à part qui peut se révéler complexe 

au départ. Parmi les convertis, personne ne 

troquerait son biclou contre un camion. De ce 

choix émane une certaine fierté. “Le vélo est 

fédérateur pour l’équipe. Il facilite le dialogue 

avec les clients mais aussi avec des inconnus 

dans la rue. Grâce à lui, nous attirons la sym-

pathie. On nous remarque davantage. En dix 

ans, nous sommes passés de trois à vingt sala-

riés. Nous avons certainement dû répondre à 

une demande”, analyse Eddie Pineau, co-fon-

dateur de Sicle. “Le vélo instaure une proximité 

qui rassure et inspire confiance”, ajoutent les 

artisans de la Doutre. La bicyclette est aussi la 

vitrine de convictions écologiques assumées. 

“Le vélo nous incite à être encore plus ver-

tueux dans nos pratiques. Nous composons 

davantage avec ce que nous offre un jardin 

dans une logique de réemploi et de recyclage”, 

détaille le paysagiste.

Un argument économique imparable
“Et puis l’argument économique est impa-

rable”, assure Vincent Drouet. En effet, le vélo 

intègre la catégorie financière des poids plume. 

“Quand j’ai changé mes freins, j’en 

ai eu pour 35 €”, ajoute l’électri-

cien. Selon une étude de l’Agence 

de transition écologique (Ademe), 

le coût annuel d’une flotte de 

trois bicyclettes à usage profes-

sionnel revient à 825 € contre 

6 872 € pour un véhicule utilitaire (essence, 

assurance, entretien).

Aux économies s’ajoutent le gain de temps 

– pas de bouchons, pas de problèmes de sta-

tionnement –, le bien-être lié à l’exercice phy-

sique et une sérénité retrouvée. “On vit avec 

les saisons”, s’enthousiasme Benoît, électricien 

depuis six ans. “Ne pas subir les bouchons est 

une charge en moins, assure Eddie. Surtout, la 

bicyclette offre une autre forme de sérénité, 

celle d’être en adéquation avec des valeurs 

qui vont dans le sens de la transition écolo-

gique dénuée de toute agressivité.” Q

“Le vélo est 
fédérateur 

pour 
l’équipe.”
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Ci-dessus, les artisans de la Doutre : de gauche à droite, Léonard (Le Xylocope-écohabitat), Benoît (Vélectricité), Alexis 
(La Plomberie Cyclette) et Vincent (Va & Vient), ont chacun abandonné une vie de bureau pour un métier manuel exercé 

à vélo. Ci-dessous, les paysagistes de Sicle devant leur ancien atelier de la rue Giffard-Langevin, à Angers. 
Ils sont depuis installés au sein de l’immeuble Climax pour y gérer une serre urbaine de 450 m2 en plus de leur activité. 
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Désencombrer le centre-ville  
grâce à la cyclo-logistique

Connaissez-vous la bicylift ? Les 

badauds du centre-ville d’Angers 

peuvent la voir circuler sur les grands 

axes, chargée de colis. Cette remorque 

conçue pour les vélos permet aux 

livreurs sur selle de décharger une 

palette en quelques secondes, sans se 

casser le dos. “Pour nous, c’est le genre 

d’engin indispensable qui a permis 

de structurer la filière de la cyclo-lo-

gistique. La bicylift peut transporter 

jusqu’à 450 kg de colis. Elle nous rend 

plus efficaces en limitant les efforts”, 

estime Simon Bondu, co-gérant de la 

Scop Les Rayonneurs (ex-K’liveo). Cette 

entreprise où tous les salariés sont 

associés, implantée au cœur du Marché 

d’intérêt national, à Angers, assure ce 

qu’on appelle la livraison du dernier 

kilomètre. Sa flotte de vélos prend le 

relais des camions pour délivrer quo-

tidiennement quelque 500 colis dans 

l’hypercentre, sur les axes très fré-

quentés comme les boulevards Foch, 

Carnot et du Roi-René mais aussi dans 

les quartiers. “Chaque jour, huit vélos 

balaient la ville. Cela élimine quotidien-

nement la présence de sept camions 

dans le centre-ville. Ce n’est pas une 

paille !”, souligne Simon Bondu.

Le vélo, deux fois plus efficace 
que les camions
“Nous participons à l’apaisement du 

centre-ville. Cela représente aussi moins 

d’émissions carbone. Pour nos clients, 

c’est un gain de temps et d’argent car 

nous sommes deux fois plus efficaces 

que des camions. Nous livrons au plus 

près sans problème de stationnement. 

Nous empruntons les voies cyclables 

donc nous évitons les bouchons et nous 

ne sommes pas tributaires des règles 

du plateau piétonnier qui interdit les 

livraisons après 10 h 30”, énumère le 

trentenaire.

Parmi leurs clients, Les Rayonneurs 

comptent de grandes entreprises de 

logistique comme DPD ou Schenker mais 

aussi des établissements locaux tels 

que Richer, Bouchara, Benoît Chocolat, 

U Express Université, l’École supérieure 

des agricultures, l’Université catho-

lique de l’Ouest… 

“Nous livrons aussi l’alimentaire sec 

pour les restaurants, le vin, les vête-

ments et les pharmacies. Nous desser-

vons, par exemple, la pharmacie de la 

Madeleine qui ensuite dispatche les 

chargements dans les Ehpad environ-

nants”, explique Simon Bondu.

Ce dernier a découvert la cyclo-logis-

tique en 2016 au sein de la société 

Roue Libre en Maine. “Ce qui m’a plu ? 

Je n’ai pas vu passer ma première jour-

née. J’aime ce contre-la-montre per-

manent pour livrer les colis le plus 

vite possible. Et puis, je suis évidem-

ment sensible à la transition écolo-

gique. Ce n’est pas rien d’accomplir 

un travail en phase avec ses convic-

tions personnelles.” Q�

Les vélos des Rayonneurs affichent 20 000 km au compteur en huit ans. Ils peuvent charger jusqu’à 450 kg de colis 
sur les remorques et jusqu’à 1,2 m3 dans les caisses des vélos cargos. Ici, Simon Bondu, co-gérant de l’entreprise.
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30
entreprises font partie de l’association

Les Boîtes à Vélo Angers. Cette dernière 

assure des opérations de sensibilisation, 

offre des conseils ou met gratuitement 

à disposition de ses membres un vélo cargo.

28
Une flotte de trois vélos rejette 28 fois 

moins d’émissions carbone qu’un véhicule 

utilitaire (source Agence de la transition 

écologique, Ademe, Observatoire des 

cyclomobilités professionnelles 2024).

7
camions en moins dans le centre-ville 

d’Angers au quotidien grâce à l’entreprise 

Les Rayonneurs qui assure à vélo 

la livraison du dernier kilomètre. 

Mamie Cyclette, la petite reine de la solidarité
“Après le premier déconfinement, en 

2020, quatre Ehpad m’ont contacté 

pour mettre en place une activité qui 

permettrait aux résidants de sortir”, 

explique Rachid Amoura. Le cycliste 

a alors imaginé ce qui allait devenir 

Mamie Cyclette, mi-entreprise mi-as-

sociation, dont la mission est d’of-

frir des balades à vélo cargo adapté 

à des personnes âgées. Il débute son 

activité seul, de manière ponctuelle, 

avant de rencontrer Jean-Baptiste 

Moriceau devenu depuis son associé. 

“Jean-Baptiste cherchait le moyen de 

promener sa grand-mère en Ehpad et 

d’en faire bénéficier les autres pen-

sionnaires. Il voulait structurer un 

réseau de bénévoles quand je lui ai 

proposé de collaborer”, raconte Rachid 

Amoura.

Aller revoir sa maison
Depuis 2024, les deux énergiques 

co-fondateurs assurent des balades 

régulières d’avril à octobre dans une 

trentaine d’Ehpad de la région ange-

vine. “Notre périmètre s’étend jusqu’à 

30 minutes à vélo autour d’Angers. 

La promenade se déroule souvent 

aux alentours de l’Ehpad”, précise le 

cycliste.

Les circuits peuvent être très urbains, 

en cœur de ville, ou champêtres. “Le 

trajet n’est pas forcément planifié. 

Nous laissons les personnes âgées 

choisir. Il nous semble important de 

leur laisser cette opportunité alors 

qu’elles n’ont plus beaucoup l’occa-

sion d’être décisionnaires dans leur 

vie.” Rachid Amoura se souvient de 

ce monsieur qui voulait revoir sa mai-

son ou de cette dame qui tenait abso-

lument à se rendre sur les bords de 

Loire, près de Port-Thibault, à Sainte-

Gemmes-sur-Loire. “Elle s’est arrêtée 

pour regarder le vieil alambic qui est 

exposé là. J’ai appris ensuite que, dans 

le temps, le travail de son mari était 

de le faire fonctionner. Nous assis-

tons à plein de moments touchants. 

Parfois, les balades sont très gaies. 

Elles finissent en rires ou en chan-

sons. D’autres sont plus silencieuses, 

dans la contemplation.” Q

mamiecyclette.fr

Jean-Baptiste Moriceau et Rachid Amoura, co-fondateurs de Mamie Cyclette.

Le saviez-vous ?

Des réparateurs 
de vélos à vélo
Lauréats 2025 du trophée Initiatives économie circulaire d’Angers Loire 

Métropole, Kévin et Luigi Moreau ont fondé l’atelier Cobi en 2024, 

à Angers. Les deux frères se déplacent à vélo cargo dans un rayon de 

5 km autour de la place du Ralliement, à Angers, pour réaliser entretien 

et réparation de vélos et trottinettes auprès de particuliers ou de 

professionnels. Ils tiennent aussi un atelier, rue Pocquet-de-Livonnières. 

“À travers notre travail, nous souhaitons encourager les Angevins 

à adopter des pratiques plus respectueuses de l’environnement”, 

confiait le tandem au moment de recevoir son trophée dans la catégorie 

Réparation et réemploi. “Notre ambition est d’accompagner les actifs, 

vélotafeurs et cyclotouristes dans leur transition vers une mobilité 

plus responsable, en leur proposant un service bas carbone conçu pour 

simplifier leur quotidien”, ajoutent-ils. Q

cobi-angers.fr
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Voyage musical à Tempo Rives 

Le festival musical est de retour dans le jardin des Beaux-Arts, 

du 16 juillet au 8 août avec des concerts les mercredis et jeudis 

soirs (sauf soirée de clôture, le vendredi) et six Cafés Tempo. 

Au programme, direction l’Afrique avec Kunbe puis K.O.G, dès le 

16 juillet. Le premier, formé à Bamako, réunit des musiciens maliens 

et les frères Livenais, figures de la scène rock nantaise. Le second, 

chanteur, rappeur, percussionniste et auteur-compositeur ghanéen, 

proposera un patchwork de rythmes traditionnels, funk, reggae, hip-

hop et électro. Dans un autre registre, Mike Andersen, l’un des grands 

bluesmen scandinaves, se produira le 23 juillet. Leonard Cohen sera 

mis à l’honneur le 29 juillet par H-Burns & The Stranger Quartet. 

Les 30 juillet, 6 et 7 août, Tempo Rives accueille respectivement 

le collectif britannique Blind Yeo (psyché, folk, rock et post-rock), 

la poétesse satirique franco-brésilienne Gildaa et, en clôture, le 

funk psychédélique du vénézuélien Raúl Monsalve y los Forajidos. 

Programmation complète sur www.angers.fr/temporives

L’œuvre de Tolkien en 14 tapisseries
Jusqu’au 8 novembre, l’univers de Tolkien est à décou-

vrir au musée Jean-Lurçat et de la Tapisserie contem-

poraine, à travers 14 tapisseries inspirées de Bilbo 

le Hobbit, du Seigneur des anneaux, du Silmarillion 

ou même des Lettres du Père Noël. Réalisées entre 

2017 et 2024 par la Cité internationale de la tapisse-

rie d’Aubusson, ces œuvres sont accueillies au musée 

angevin dans le cadre d’un prêt croisé. En retour, dix 

tapisseries du Chant du monde, de Jean Lurçat, ont 

été envoyées dans la Creuse. En lien avec cet évène-

ment, le muséum des sciences naturelles organise une 

exposition Voyage en Terre du Milieu, jusqu’au 23 mai 

2027, avec des spécimens rares issus de ces contrées 

fantastiques (crâne de warg, fleur de Morgul ou encore 

restes de troll…) Q

Plus d’infos sur musees.angers.fr Aubusson tisse Tolkien, au musée Jean-Lurçat jusqu’en novembre.

À la découverte 
de l’abbaye du 
Ronceray rénovée
Joyau de l’art roman avec une nef à voûte parmi les 

plus grandes de son époque, l’abbaye du Ronceray, 

à l’exception de quelques rares événements, était 

restée fermée depuis le départ des moniales, lors 

de la Révolution. Elle a rouvert ses portes après 

une longue rénovation qui a notamment permis de 

créer un parcours de visite. À noter que des toiles 

de l’artiste Claude Viallat seront exposées dans 

la nef à partir du 25 juin. Visites guidées avec un 

médiateur les mardis, jeudis et samedis de juillet 

et août, à 15 h 30. Animations pour les enfants 

les 7, 21 et 28 juillet, et les 4, 11, 18 et 25 août, à 

10 h 30 (réservations auprès du Repaire Urbain).

Visites libres du mardi au samedi, de 13 h 
à 18 h en juin et septembre ; de 10 h à 18 h 
en juillet et août. Gratuites jusqu’au 20 juin. 
À partir du 25 juin, entrée 5 euros. 
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Deux nouveautés pour l’été à Terra Botanica
Le parc d’attraction dédié au 

végétal a entamé sa nouvelle 

saison avec deux animations 

inédites : les Tracto-Cabines et 

le potager de Cléamolette. Le 

premier parcours s’effectue à 

bord d’un drôle de tracteur pour 

découvrir les expériences par-

fois loufoques de “Cléamolette”, 

inventrice passionnée de jardi-

nage et de bricolage. Le second 

se déroule à pied pour admirer 

une collection végétale de plus 

de 10 000 plantes potagères, 

500 vivaces, 200 arbustes et 

40 arbres. À retrouver égale-

ment les spectacles et anima-

tions Aventure au bayou, la 

clairière aux animaux, la gale-

rie des papillons, le potager 

explosif, le labo magique ou 

encore la déambulation noc-

turne Terra Nocta et son nou-

veau tableau poétique autour 

de l’eau… Q

terrabotanica.fr

À Loire Odyssée, une mise en scène inédite, La Loire, 

d’une rive à l’autre, invite à découvrir le fleuve en pro-

fondeur. Une vingtaine de jeux et d’installations explore 

ses oiseaux, ses crues, ses berges sauvages, sa faune et 

sa flore… Plusieurs visites guidées sont prévues les 9, 16, 

23 et 30 juillet, les 6, 13, 20 et 27 août, de 15 h à 16 h, 

à Loire Odyssée, à Loire-Authion. La Maison de Loire en 

Anjou organise également des croisières sur le fleuve tout 

au long de l’été : de jour ou au crépuscule, des formules 

P’tits Mousses pour les plus jeunes, des dîners-concerts 

ou des sorties pour observer la biodiversité. Q

Plus d’infos sur loire-odyssee.fr

NOV’Art s’expose 
dès le 4 juillet
Depuis plus de 40 ans, Rives-du-Loir-en-Anjou 

organise NOV’Art, un parcours artistique en plein 

air, accessible à tous, où œuvres contemporaines 

et patrimoine local dialoguent tout l’été. Cette 

année, NOV’Art accueillera Gwenaëlle Hugot 

en résidence. L’artiste exposera ses tissages 

multicolores sur les bords du Loir. Une exposition 

prendra place à l’Engrenage-Moulin de Villevêque 

(du mercredi au dimanche, de 14 h 30 à 18 h 30 en 

juillet et août et le samedi et dimanche, de 14 h 30 

à 18 h 30 en septembre). Visites guidées et ateliers 

tout l’été, livret d’exposition disponible au Bureau 

d’information touristique de Villevêque ou sur 

le site internet.

NOV’Art, gratuit, du 4 juillet 
au 20 septembre.
destination-rivesduloirenanjou.fr

Les Tracto-Cabines, nouveauté 2026.
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Les Accroche-cœurs s’évadent
Le festival des arts de rue Les 

Accroche-cœurs est de retour du 11 au 

13 septembre pour animer la ville 

d’Angers. Une quarantaine de spectacles 

pour une centaine de représentations 

sont au programme : théâtre de rue, 

cirque, fanfares, concerts, danse, bal, 

déambulations, magie, installations, jeune 

public… Avec, pour fil rouge, le thème 

de l’évasion. Aussi bien par l’imaginaire 

que par les voyages à la sauce Gulliver, 

Moby Dick ou Jules Verne. Cette année 

encore, les Angevins peuvent postuler au 

rôle de complices lors de trois spectacles 

participatifs (inscription sur www.angers.

fr/accroche-coeurs). Aucune condition 

requise, juste l’envie de partager et de 

s’amuser.

Programmation fin août sur www.angers.fr/accrochecoeurs
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La Loire en immersion

F
R

A
N

C
K

 D
E
N

IE
L
 /

 V
IL

L
E
 D

’A
N

G
E
R

S

11

ÉTÉ 2026 / N°135



 spécial été   ________________________________________________________________________________________

Un tarier des prés dans les prairies.
Le bac électrique Pass’Sarthe 

relie Cantenay-Épinard à Écouflant.

P
ar temps estival, les Basses 

Vallées angevines font 

office de climatiseur natu-

rel. Au départ de Cantenay-

Épinard, au pied du pont 

qui franchit la Mayenne, le sentier 

cerné par les herbes hautes, per-

lées de rosée, rafraîchit le randon-

neur. Même effet apaisant le long 

du bocage où paissent les vaches. 

Le chemin est bordé de chênes et de 

frênes, pour certains pluri-centenaires, 

qui forment une canopée bienfaitrice 

au-dessus du marcheur. Il ne reste 

plus qu’à se délecter du paysage. À 

contempler cette mosaïque de verts : 

le foncé des joncs, le vert-jaune des 

carex et les plumeaux clairs des bal-

dingères. Les Basses Vallées ange-

vines, que l’on peut parcourir à pied 

ou à vélo grâce aux circuits balisés 

par l’office de tourisme de Destination 

Angers, ont été  labellisées Natura 

2000 en 2004. “C’est une reconnais-

sance européenne d’un habitat natu-

rel qui abrite des espèces protégées 

de la faune et de la flore”, explique 

Sylvain Chollet, chargé de mission 

Biodiversité à Angers Loire Métropole.

Le frêne, un refuge 
indispensable
L’espèce végétale emblématique qui 

règne en bord de prairies est le frêne 

têtard dont les branches sont élaguées 

tous les 10-12 ans. Cette taille lui per-

met d’accroître sa longévité mais aussi 

d’accueillir une faune riche et rare. 

Grâce à cette coupe, l’écorce se creuse 

par endroits pour former une cavité. 

Les champignons s’y développent et 

attirent larves, insectes, chauves-sou-

ris et oiseaux nicheurs. “La mise en 

têtard des frênes est une pratique 

ancienne reconnue au titre de Natura 

2000 car ils servent de gîtes pour 

Fraîcheur, faune et flore
Des boucles de randonnées, balisées par l’office de tourisme de Destination Angers, 
parcourent bocages et prairies des Basses Vallées angevines. Une balade vivifiante, 
au milieu de la faune et de la flore du territoire.

Grâce à l’étêtage, l’écorce des frênes se creuse en cavités qui abritent une faune 
diversifiée comme certaines espèces de chauves-souris ou d’oiseaux nicheurs.

Une vesce craque.
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Une cétoine funeste.

Libellules et punaises d’eau cohabitent dans la boire  
de Charancé en partie recouverte de jussie.  

Des sorties tout l’été  
avec Destination Angers
Outre la balade dans les environs de Cantenay-Épinard, Destination Angers 

conseille de nombreuses randonnées à pied ou à vélo dont les itinéraires 

peuvent être consultés en ligne ou sur place, à l’office de tourisme. 

Ce dernier suggère également des boucles thématiques (Confluence et 

vignobles, Loire et ardoise…) qui permettent de parcourir l’agglomération 

à la découverte des paysages mais aussi de la culture, de la gastronomie, 

des vignobles et du savoir-faire angevin. Destination Angers propose aussi 

des visites guidées d’Angers à pied ou à vélo, des soirées-dégustation en 

musique à la promenade du Bout-du-Monde (les 17, 24 et 31 juillet et les 

7, 14 et 21 août) et ouvre une conciergerie tout l’été à l’office de tourisme 

(consigne à bagages, station de gonflage et boxs vélos). Q

Office de tourisme, place Kennedy, à Angers, 02 41 23 50 00, 
destination-angers.com
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certaines espèces”, précise Sylvain 

Chollet. Tout aussi importantes : les 

fauches tardives, pratiquées par beau-

coup d’agriculteurs, permettent de 

conserver l’herbe haute des prairies 

jusqu’à la fin du mois de juin, voire juil-

let, pour ne pas perturber la reproduc-

tion de certains oiseaux comme le râle 

des genêts. En effet, le volatile pond 

ses œufs à même le sol des prairies.

En dépit de ces précautions, son chant 

se raréfie dans les Basses Vallées ange-

vines. Ils étaient environ 300 dans les 

années 1980 contre seulement 30 en 

2025. “En partie à cause de la multi-

plication des crues de printemps qui 

inondent les prairies pendant leur 

reproduction”, estime Sylvain Chollet.

Cigognes et passereaux
En revanche, il n’est pas rare d’aperce-

voir des cigognes. Les passereaux, les 

alouettes des champs et les busards, 

eux, restent fidèles au poste. Tout 

comme les échassiers – hérons, 

aigrettes et spatules à bec arrondi – 

qui se nourrissent dans les boires. Ces 

corridors d’eau qui partent des rivières 

jusque dans les prairies abritent libel-

lules, amphibiens et punaises d’eau 

mais certaines sont envahies de jussie. 

C’est le cas de la boire de Charancé, 

située sur le chemin qui mène au Pass’ 

Sarthe, le bac électrique pour rejoindre 

Écouflant.

Avant de l’emprunter, le promeneur 

traverse une ancienne peupleraie où 

les séneçons, rumex, gratioles, plan-

tins, épiaires, guimauves officinales 

et autres plantes caractéristiques du 

milieu colorent la prairie. Une véritable 

symphonie de teintes rouges, jaunes, 

mauves, vertes… Une fois arrivé au 

Pass’Sarthe, plusieurs choix s’offrent 

au marcheur : continuer la boucle vers 

le Vieux-Cantenay, traverser la rivière 

et basculer sur un autre circuit dans 

les environs d’Écouflant avec un arrêt 

baignade aux Sablières ou alors migrer 

vers l’île Saint-Aubin, toujours au plus 

proche de la biodiversité du territoire. Q

La mosaïque de verts caractéristique des prairies des Basses Vallées angevines.
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La nature pour tous

Parcourir la flore, observer 
la faune avec la LPO

La maison de l’environnement, à 

Angers, est sur le pont tout l’été avec 

une multitude d’activités familiales : 

des sorties en kayak avec le muséum 

des sciences naturelles, des leçons de 

pêche pour petits (à partir de 6 ans) 

et grands (10 ans et plus), des balades 

contées sur la Maine (En Maine et 

moi avec l’Échappée anjouée), des 

excursions sur les traces des castors 

(avec la Ligue pour la protection des 

oiseaux) ou des libellules (avec Loire 

Odyssée, à Loire-Authion)… Les ado-

rateurs d’insectes ne manqueront 

pas le chantier participatif pour leur 

construire un hôtel. Bon nombre d’ate-

liers se déroulent dans les communes 

en dehors d’Angers : à la découverte 

des remèdes de grands-mères (Rives-

du-Loir-en-Anjou), du hérisson (Les 

Ponts-de-Cé), du monde sauvage de 

la nuit (Trélazé) ou d’une chèvrerie 

(Saint-Barthélemy-d’Anjou)… La mai-

son de l’environnement organise aussi 

plusieurs expositions autour du tex-

tile et de la mode responsable en col-

laboration avec l’artiste Katherine 

Roumanoff et sur la bande dessinée 

Loire d’Étienne Davodeau (à partir 

du 1er juillet). Q 

Programme complet sur 
angersloiremetropole.fr/nature

Cet été, la Ligue pour la protection 

des oiseaux (LPO) propose de suivre 

la trace des castors à l’étang  Saint-

Nicolas (8 juillet, de 14 h à 16 h), de 

parcourir les Basses Vallées ange-

vines à vélo à la recherche de la ber-

geronnette des ruisseaux (12 août, 

de 9 h 30 à 12 h), de comprendre l’im-

portance des arbres têtards (14 août, 

de 14 h à 16 h, à Rives-du-Loir-en-

Anjou) ou encore de découvrir le 

mode de vie du hérisson (27 août, 

de 10 h à 12 h, aux Ponts-de-Cé). 

En août, la LPO consacrera plu-

sieurs soirées à l’observation de 

la chauve-souris à Angers, Sainte-

Gemmes-sur-Loire ou au château 

du Plessis-Macé, à Longuenée-en-

Anjou. Q

Gratuit. Détails et inscriptions 
sur lpo-anjou.org

en bref
Savennières

MUSIQUES  
DANS LES VIGNES
Du 20 au 28 juin, 

le festival revient avec 

des concerts classiques 

au cœur du vignoble 

saponarien. Et aussi : 

dégustations, dîners aux 

chandelles et masterclass. 

musiquedanslesvignes.fr

Trélazé
UN FESTIVAL 100 % STARS
Julien Clerc en ouverture 

à l’Arena Loire (26 juin). 

Laurent Voulzy (le 30) et 

Hélène Ségara (2 juillet) 

lui succéderont. Le parc 

du Vissoir accueillera 

notamment le NRJ Music 

Tour (7 juillet), Benjamin 

Biolay (le 9) et un hommage 

à U2 (le 17) en clôture. 

Gratuit. trelaze.fr

Bouchemaine
SPECTACLES AU JARDIN
Pièces de théâtre, concerts, 

conte et danse tout public 

seront joués du 27 juin au 

19 juillet dans les jardins de 

Pruniers, du bourg et de la 

Pointe. Tarifs et programme 

sur spectaclesaujardin.fr

Se baigner 
dans l’agglo
À Villevêque : du 1er juillet au 30 août, 
de 14 h 30 à 19 h, du mardi au vendredi, 
et de 14 h à 20 h les week-ends.

Aux Sablières d’Écouflant : du 24 au 
28 juin, de 14 h à 19 h 30. Du 29 juin au 
30 août, de 14 h à 19 h 30 du lundi au 
vendredi. De 12 h à 19 h 30, les week-ends 
et jours fériés.

Au lac de Maine : de 14 h à 18 h 30 
du 22 au 26 juin. De 12 h à 19 h 30,  
les week-ends des 20-21 et 27-28 juin. 
Du 29 juin au 30 août, de 14 h à 19 h 30 
du lundi au vendredi. De 12 h à 19 h 30, 
les week-ends et jours fériés.

Le jardin bio de la maison 
de l’environnement, à Angers.

Observez la faune avec la Ligue  
pour la protection des oiseaux.
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Les enfants, rois  
du château à motte
Un spectacle autour de la nature (Mon jardin des 4 saisons, cie 

FaiSpasCi FaiSpasça), un cabaret-guinguette spécial loupiots (cie 

La Roue tourne), des jeux géants avec les Francas et un bar à goûters 

rempli de crêpes, de chocolat et de madeleines… Tel est le programme 

du week-end de rêve concocté pour les enfants par le château à motte, 

à Verrières-en-Anjou. Rendez-vous aux P’tits Loups en fête, les 18 et 

19 juillet. chateauamotte.fr

À la nuit tombée, 
au Plessis-Macé

Aux armes, chevaliers !

Cet été marque le retour de la déam-

bulation nocturne au cœur du château 

du Plessis-Macé, à Longuenée-en-

Anjou. Grâce à une mise en scène iné-

dite, l’édifice prend vie. Le site se 

métamorphose grâce à des jeux de 

lumière et une ambiance musicale. 

Mais aussi grâce à l’implication d’ar-

tistes de l’escrime, de passionnés 

bénévoles, de cavaliers aguerris, de 

comédiens et de médiateurs culturels 

investis pour faire vivre le spectacle. 

À la nuit tombée, du 16  juillet au 

27  août, de 22 h à 23 h. En journée, 

animations familles (contes, enquêtes, 

jeux de rôle), visites guidées et libres. Q

château-plessis-mace.fr

À Écuillé, le château du 

Plessis-Bourré accueille 

le tournoi de l’Ordre de 

Saint-Michel, les 5  et 

6  septembre. Au pro-

gramme : joutes et jeux 

équestres, combats de 

béhourd, spectacle de 

fauconnerie, campe-

ment reconstitué, mar-

ché d’artisans, musiques 

et danses médiévales, 

visites du château. Q

Tarifs et informations 
sur plessis-bourre.com

en bref
Les Ponts-de-Cé

LES TRAVER’CÉ MUSICALES  
Vendredi 3 et samedi 4 juillet, 

le festival des musiques 

métissées réinvestit les 

douves du château. Au 

programme notamment : 

Les Amazones d’Afrique, 

Cumbia Boom Box, Electro 

Deluxe… Gratuit. Infos sur 

lestravercemusicales.com

Rives-du-Loir- 
en-Anjou

LE CHÂTEAU 
SOUS LES ÉTOILES
Rendez-vous au château-

musée de Villevêque pour 

observer des constellations, 

écouter des contes, visiter 

le musée à la lampe torche, 

découvrir les chauves-souris 

et la faune nocturne… Avec 

le muséum des sciences 

naturelles. Samedi 29 août, 

de 20 h à minuit. Gratuit. 

En journée, visite libre 

ou guidée du château les 

week-ends jusqu’au 4 juillet, 

puis du mardi au dimanche 

du 5 juillet au 30 août.  

musees.angers.fr

Rendez-vous
PATRIMOINE
Les Journées européennes  

du patrimoine auront lieu  

les 19 et 20 septembre 

autour du thème “Patrimoine 

en péril”.  Programme

début septembre sur

www.angers.fr/patrimoineC
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